
Lc 9, 11b-17 

11b Jésus parlait aux foules du règne de Dieu et guérissait ceux qui en avaient be-
soin. 
12 Le jour commençait à baisser. Alors les Douze s’approchèrent de lui et lui dirent : 
« Renvoie cette foule : qu’ils aillent dans les villages et les campagnes des environs 
afin d’y loger et de trouver des vivres ; ici nous sommes dans un endroit désert. » 

13 Mais il leur dit : « Donnez-leur vous-mêmes à manger. » Ils répondirent : « Nous 
n’avons pas plus de cinq pains et deux poissons. À moins peut-être d’aller nous-

mêmes acheter de la nourriture pour tout ce peuple. » 

14 Il y avait environ cinq mille hommes. Jésus dit à ses disciples : « Faites-les as-
seoir par groupes de cinquante environ. » 

15 Ils exécutèrent cette demande et firent asseoir tout le monde. 
16 Jésus prit les cinq pains et les deux poissons, et, levant les yeux au ciel, il pronon-
ça la bénédiction sur eux, les rompit et les donna à ses disciples pour qu’ils les dis-
tribuent à la foule. 
17 Ils mangèrent et ils furent tous rassasiés ; puis on ramassa les morceaux qui leur 
restaient : cela faisait douze paniers. 
_  Acclamons la Parole de Dieu 

Lc 22 juin 2025  -  Le Saint Sacrement du corps et du sang du Christ - Année C  
« Ils mangèrent et ils furent tous rassasiés » 

Quel est le sens de la Fête du Corps et du Sang du Christ ? 

Depuis la réforme liturgique du concile Vatican II, la Fête Dieu est appelée « Fête du 
Saint-Sacrement du Corps et du Sang du Christ ».  
La Fête du Corps et du Sang du Christ commémore l’institution du sacrement de 
l’eucharistie. Elle est un appel à  approfondir le sens de l’eucharistie et sa place dans 
notre vie.  
Cette fête est la célébration du Dieu 
d’amour qui se révèle en donnant son 
corps et son sang, en se donnant à nous 
comme nourriture de vie éternelle.  
Le sens de la fête du Corps et du Sang 
du Christ est un peu différent de celui 
de la Fête-Dieu qui était plus centrée 
sur l’adoration de la présence réelle du 
Christ. 
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Lc 9, 11b-17    (commentaire) 
Jésus prit les cinq pains et les deux poissons, et, levant les yeux au ciel, il 
prononça la bénédiction sur eux, les rompit et les donna à ses disciples 
pour qu’ils les distribuent à la foule. 

Ce dimanche, encore tout illuminés de la lumière de la Résurrection, pleins de la 
force de l’Esprit de Vérité reçu à la Pentecôte, dans l’intimité de la Sainte Trinité 
vers laquelle nous avons été orientés dimanche dernier, nous faisons retour sur le 
Jeudi Saint et le mystère de l’Eucharistie. Dans le signe du pain et du vin offerts, 
livrés, partagés, consommés ensemble, Christ veut se rendre présent au monde, pour 
nourrir chacun. Ce sacrement est le mode éminent de sa sollicitude pour l’Église et 
l’humanité entière : il offre la vraie nourriture, celle qui rassasie pour toujours, celle 
qui apporte à l’homme la vie éternelle et lui permet de participer à la Résurrection, 
la victoire sur toute mort. 
On ne finira jamais de méditer sur l’Eucharistie et sur ses conséquences dans notre 
vie concrète. On n’a pas le droit de croire avoir tout compris. Elle est toujours nou-
velle. Car la présence que nous fêtons n’a rien de statique. Si Christ se rend réelle-
ment présent durant la messe, ce n’est pas seulement pour que nous puissions le con-
templer plus ou moins passivement. Il s’offre au Père pour que nous puissions of-
frir notre vie en communion avec lui. Il se donne en partage, pour que nous puis-
sions communier à sa vie. Il nous dit de faire la même chose en mémoire de lui : 
qu’est-ce à dire ? Seulement célébrer des rites commémoratifs ? 

La vie que nous recevons dans l’Eucharistie est faite pour être distribuée à la 
foule. Offrir notre vie en sacrifice au Père avec le Christ ne s’arrête pas à la messe 
du dimanche. Chaque semaine nous venons communier au Christ réellement présent 
pour fortifier notre union au Christ dans la foi et le baptême, mais aussi pour nous 
rappeler que nous sommes le Corps du Christ présent dans le monde. Donc comme 
le Christ, en son Nom que nous portons, nous devons aller vers le monde et le rendre 
présent. Nous sommes la présence réelle du Christ ressuscité auprès des personnes 
que nous côtoyons. 
L’Eucharistie, la messe, est « mission », envoi vers les hommes. Si nous avons la 
grâce de recevoir le Seigneur, c’est aussi pour le transmettre. L’Eucharistie est un 
appel à apporter l’amour du Christ autour de soi. Elle n’enferme pas dans une 
intimité tranquille, mais au contraire en affermissant l’intimité elle nous propulse sur 
les chemins du Christ allant à la rencontre de ceux qui sont loin de Dieu. La vraie 
contemplation s’épanouit dans l’action : amour transmis à tous les pauvres, ceux qui 
le sont spirituellement, moralement, psychologiquement, socialement, affectivement, 
matériellement. Notre communion Eucharistique ne sera vraie et pleine, réelle, que 
si elle s’épanouit dans ce service. 
 

 

 

Adorez-le 

 

https://www.youtube.com/watch?v=PMHIjWTkeQI 

 

 

 

 

 

 


